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ANOMALIE PAR ARRÊT DE DÉVELOPPEMENT

D'UNE GRAPPE FLORALE DE TIILASPI SILVESTR E

PAR

Marius AUDIN

Parmi les nombreux individus de Thlaspi silvestre que j'a i
cueillis vers la fin du printemps de l'année courante, il en es t
un qui avait particulièrement attiré mon attention parce qu e
l'inflorescence qui surmontait l'une des tiges latérales offrai t
l'apparence d'une ombelle en ce sens que les pédoncules sem-
blaient tous naître au même point de la tige . Cependant, après
examen plus attentif, je reconnus que cette apparence ombel-
liforme venait de ce que les pédoncules inférieurs étaient restés
rudimentaires et que les pédoncules supérieurs qui portaien t
des silicules normalement développées étaient très rapprochés
les uns des autres, de sorte qu'en réalité l'inflorescence étai t
bien celle d'une grappe corymbiforme, quoiqu'elle fût extrême -
ment réduite par suite de l'avortement des fleurs inférieures .

Quelle est la cause de cet avortement ? J'écarte l'hypothèse
d'une lésion mécanique par contusion, car il n'en reste aucun e
trace, et je suis porté à supposer que le susdit arrêt de déve-
loppement a été produit, soit par des piqûres d'insectes, soi t
plutôt par un refroidissement survenu pendant l'anthèse tar-
dive des fleurs inférieures de la grappe dont il est actuellemen t
question . Cette dernière supposition est vraisemblable puis -
qu'il s'agit de plantes croissant sur une montagne où les gelée s
nocturnes ne sont pas rares au printemps.

On pourrait objecter que le refroidissement ci-dessus invo-
qué aurait dû agir, non sur une seule inflorescence, mais sur
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toutes celles des tiges latérales . Cependant pour expliquer com-
ment il n'en a pas été ainsi dans ce cas, il suffit de se souvenir
que dans les Cruciacées siliculeuses qui d'une même souch e
émettent plusieurs tiges simples ou ramifiées, la floraison , n'es t
jamais simultanée sur toutes les tiges . Celle-ci commence su r
la tige centrale, alors que les boutons floraux des tiges latéra-
les sont encore fermés . En outre, on remarque que la tig e
centrale s'élève plus haut et porte une grappe beaucoup plu s
allongée, comme si elle absorbait à son profit la plus grand e
part de la force végétative . Enfin on observe aussi que la flo-
raison n'est pas synchronique dans toutes les tiges latérales e t
que parfois une de celles-ci est encore en fleur pendant que le s
autres sont déjà fructifiées . On comprend ainsi comment il a pu
arriver qu'une seule grappe florale ait été arrêtée dans son déve-
loppement par un abaissement de température .




